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 Nadrek

Nadrek regardait ses frères d'armes s'amuser autour du feu de camp. La bataille
d'aujourd'hui avait été bonne, les orks avaient montré aux zoms ce dont ils étaient capables :
les massacrer sauvagement.

Sa bande s'était particulièrement distinguée en éliminant une escouade de créatures que les
zoms appelaient "ogryns".
Le combat leur avait coûté quelques bons boyz, mais ils avaient vaincu, et les boyz restants
fêtaient leur victoire à grands renforts d'eau-de-feu.
Nadrek n'était pas un ork comme les autres. Il aimait le combat, mais ne vivait pas que pour
cela. Il aurait aimé avoir une existence paisible de mékano dans un petit village ork, mais il
était né pour le combat, et il devait combattre. Ne serait-ce que pour le rendre plus fort et
garder son titre de chef de bande. Ce soir, un de ses boyz le défierait sans doute, un
nouveau qui voulait être nob à la place du nob.
Nadrek l'avait repéré depuis quelques jours, quand il avait été intégré à sa bande pour la
gloire de la Waaagh Griska. Il ne devrait pas lui poser de problème. La Waaagh Griska, par
contre, lui posait un problème. Nadrek avait parlé avec son big boss Griska, et lui avait
demandé pourquoi il lançait cette Waaagh. Griska lui avait répondu "Ben, on è des zorks,
les zorks sa s'ba toul'tan. Alor je fè la Waaagh Griska !!!"
Il prononça ces derniers mots en hurlant. Tous les boyz à portée de voix acclamèrent leur
chef. Tous sauf Nadrek.
Il s'éloigna sans rien dire.
Nadrek ne pouvait pas contredire son chef ; il était plus fort que lui et aurait pu l'écraser
comme un moustik, mais Nadrek pensait à partir, à quitter la Waaagh.

Plus tard, comme Nadrek s'y attendait, le jeune Grubz ("un nom de Grot", pensait Nadrek)
vint le défier.
Il avait tué deux ogryns à lui seul, et il était maintenant respecté par les autres boyz de la
bande. Il était de la même corpulence que Nadrek, et selon les autres boyz, le combat serait
équilibré. Nadrek ne le pensait pas. Grubz chargea Nadrek pour l'épuiser le plus vite
possible. Il était plus jeune et tiendrait sans doute plus longtemps. Mais Nadrek refusa le
combat autant qu'il le put. Il savait que Grubz s'énerverait, et il comptait en profiter.
Effectivement, après un moment, Grubz finit par s'énerver et chargea en y mettant toutes
ses forces. Nadrek encaissa le coup sans broncher. Les deux orks étaient maintenant au
contact, mais Grubz ne s'attendait pas à ce que Nadrek encaisse comme ça, et il en fut
légèrement déséquilibré. Cet instant d'hésitation suffit à Nadrek pour envoyer valser son
adversaire sur plusieurs mètres. Grubz se releva, poussa un puissant cri guttural, et chargea
à nouveau.
Cette fois, Nadrek avait décidé d'esquiver, mais Grubz devina ses intentions et modifia sa
course au dernier moment pour percuter Nadrek de plein fouet. Les deux orks roulèrent au
sol en se bourrant de coups de poings. Nadrek, avec un peu plus d'expérience, finit par se
retrouver au-dessus de son adversaire. À ce moment, Grubz poussa un cri de victoire.
Nadrek ne comprit qu'un instant trop tard qu'il avait une arme dans la main : un morceau de
lame de kikoup' qui devait traîner par terre. Grubz plongea ce morceau de lame dans le
corps de Nadrek, qui poussa un cri de douleur. Persuadé d'avoir gagné, Grubz envoya son
adversaire loin de lui, se releva, leva les bras au ciel et poussa un grand cri. Mais son cri ne
fut pas repris par les boyz : tous avaient le regard tourné vers Nadrek, qui se relevait et ôtait
le morceau de lame son corps. Il envoya le morceau de lame vers Grubz qui se retournait
vers lui. Grubz prit la lame dans l'œil gauche et tomba en hurlant. Nadrek se précipita sur
lui pour l'achever à mains nues. Quand il en eut terminé, il se releva lentement, acclamé par
sa bande.

Car c'était toujours sa bande, il l'avait gardée une fois de plus. Mais une fois de plus, il avait
succombé à la folie du combat, et il y succomberait encore demain, pour la prochaine
grande bataille contre les zoms. Les orks ne pouvaient pas se contrôler quand un combat
s'annonçait. Telle était, selon lui, la malédiction des orks.
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